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Résumé 
Cette recherche analyse les formes de l’emphase ou de la mise en relief dans les discours du 
président Emmanuel Macron prononcés entre mai et septembre 2025. En s’appuyant sur la 
théorie de Daniel Gaatone, cette étude vise à déterminer quels types de phrases emphatiques le 
président utilise et lequel est le plus fréquent dans ses discours. La méthode utilisée est 
qualitative descriptive, avec 48 données issues de six vidéos YouTube. L’analyse identifie deux 
catégories principales : l’extraction et la dislocation. L’extraction est le procédé le plus varié, qui 
consiste à isoler un mot pour le mettre en valeur, souvent avec la structure « C’est… que ». La 
dislocation, quant à elle, consiste à détacher un mot au début ou à la fin de la phrase pour attirer 
l’attention, puis à le reprendre obligatoirement par un pronom. Les résultats de l’analyse révèlent 
que l’extraction est beaucoup plus fréquente, avec un taux de 72,92%, tandis que la dislocation 
ne représente que 27,08% des données. Cette grande différence montre que le président Macron 
préfère un style de discours très structuré et formel pour affirmer des faits précis et imposer son 
autorité, plutôt qu’un style conversationnel ou spontané qui recourt davantage à la dislocation. 
Mots-clés : Analyse ; phrases emphatiques ; discours ; président du français ; Emmanuel Macron 

Abstract 
This research analyzes the forms of emphasis in President Emmanuel Macron’s speeches 
delivered between May and September 2025. Using Daniel Gaatone’s theory, this study aims to 
determine which types of emphatic sentences the president uses and which is the most frequent 
in his speeches. The method used is descriptive qualitative, with 48 data points taken from six 
YouTube videos. The analysis identifies two main categories: extraction and dislocation. 
Extraction is the most varied process, which consists of isolating a word to emphasize it, often 
using the structure “It is...that.” Dislocation, on the other hand, consists of detaching a word at the 
beginning or end of a sentence to draw attention to it, necessarily repeating it with a pronoun. The 
results of the analysis reveal that extraction is much more frequent, accounting for 72.92% of the 
data, while dislocation accounts for only 27.08%. This significant difference shows that President 
Macron prefers a highly structured and formal style of speech to assert specific facts and impose 
his authority, rather than a conversational or spontaneous style that makes greater use of 
dislocation. 
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Introduction 
La communication constitue la pierre angulaire de l’interaction humaine, un processus 
indissociable de l’usage du langage. En tant que système symbolique complexe (Pinker, 1994), 
le langage dépasse sa simple fonction communicative, notamment dans les domaines de la 
diplomatie et de la politique mondiale, où il devient un instrument stratégique crucial (Foucault, 
1971). Un leader habile ne se contente pas de transmettre des messages ; il façonne les 
perceptions et négocie les intérêts de pays. À cet égard, la langue française, reconnue pour sa 
précision grammaticale et sa richesse de nuances, offre un terrain d’analyse pertinent pour 
décortiquer les stratégies de messagerie politique (Jubb & Rouxeville, 2014). 

Le discours politique, forme puissante de communication publique, reflète à la fois une idéologie 
et une stratégie de persuasion (Charaudeau, 2005). Dans le contexte francophone, l’analyse ne 
doit pas se limiter à l’identification des erreurs, mais plutôt examiner comment la grammaire 
contribue à la force des arguments. Les leaders compétents mobilisent tous les aspects 
linguistiques, des choix lexicaux à la structure des phrases, pour convaincre et mobiliser leur 
auditoire (Khasanah et al., 2024). Ainsi, comprendre l’usage spécifique de la grammaire dans ce 
discours est essentiel pour saisir l’efficacité de la persuasion et la clarté du message transmis. 

Parmi les stratégies linguistiques, la phrase emphatique, ou « mise en relief », joue un rôle crucial 
pour hiérarchiser l’information et capter l’attention (Müller-Hauser, 1943 ; Gaatone, 2017). Ce 
phénomène se décline principalement en deux formes syntaxiques traitées dans cette recherche 
: l’extraction et la dislocation (Dudević, 2017 ; Schlamberger Brezar, 2015). L’extraction met en 
évidence un élément par un présentatif (c’est…que), tandis que la dislocation détache un 
constituant repris par un pronom (Bienvenue, 2022 ; Oven, 2013). L’utilisation de ces procédés 
est essentielle, car elle permet non seulement de renforcer le message, mais aussi d’assurer la 
transmission précise et efficace des idées clés à l’auditoire (Gaye, 2022). 

Une justification fondamentale de cette analyse réside dans la didactique du français langue 
étrangère (FLE), plus précisément dans la maîtrise de l’écrit. Les étudiants éprouvent souvent 
des difficultés face à des textes authentiques complexes, tels que les discours politiques. La 
présence fréquente de structures emphatiques (extractions et dislocations) pose un défi de 
compréhension et d’identification, ce qui empêche les apprenants de produire des écrits nuancés. 
Il est donc urgent de fournir des outils d’analyse fondés sur des corpus authentiques afin de 
combler cette lacune et d’affiner les compétences grammaticales et stylistiques des étudiants. 

L’objet de cette recherche porte sur Emmanuel Macron, président de la République française et 
figure influente sur la scène internationale. Ses discours, scrutés par les médias du monde entier, 
sont stratégiques pour la diplomatie française (Tim Peneliti Universitas Al-Washliyah, 2025). 
Cette recherche porte particulièrement sur le discours prononcé lors de sa visite en Indonésie. 
Ce contexte bilatéral, visant à renforcer la coopération dans divers secteurs, de l’économie à 
l’éducation, constitue un cadre idéal pour observer comment le chef de l’État construit son image 
et façonne la perception qu’en a un public international partenaire. 

Bien que la rhétorique macronienne ait été largement étudiée, peu de recherches se sont 
penchées sur l’analyse syntaxique des phrases emphatiques. Ce vide scientifique constitue une 
lacune importante que cette étude vise à combler. En analysant les types de phrases 
emphatiques (extraction et dislocation) et leur fréquence, cette recherche vise à montrer comment 
ces structures grammaticales servent la stratégie de communication du Président. Les résultats 
apporteront des bénéfices théoriques pour la linguistique et des bénéfices pratiques pour 
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l’analyse du discours, tout en servant de référence pédagogique pour les étudiants en FLE. 

Méthodes 
Cette recherche adopte une approche qualitative descriptive, avec une analyse de contenu, pour 
examiner les types et les fonctions des phrases emphatiques dans les discours (Sulaeman & 
Goziyah, 2019) du président Emmanuel Macron. Les données de l’étude ont été recueillies par 
des techniques de documentation et de transcription manuelles à partir de sources audiovisuelles 
officielles diffusées sur des chaînes YouTube reconnues, notamment KOMPASTV, le Secrétariat 
présidentiel, Élysée et LCI. Le corpus se compose de transcriptions de discours prononcés dans 
des contextes diplomatiques et institutionnels, choisis pour leur richesse en procédés 
linguistiques formels. Le processus de recherche, mené entre septembre et novembre 2025, a 
nécessité une retranscription minutieuse afin d’assurer une identification précise des structures 
syntaxiques et des pauses. 

L’analyse des données suit une procédure systématique en trois étapes : l’identification, la 
classification et le calcul des fréquences. Dans un premier temps, les structures de mise en relief 
sont identifiées et classées en deux catégories principales selon le cadre conceptuel (Gaatone, 
2017) : l’extraction (utilisant des présentatifs comme c’est…que) et la dislocation (détachement 
d’un constituant avec reprise pronominale) (Dudević, 2017 ; Schlamberger Brezar, 2015). 
Ensuite, pour soutenir l’analyse qualitative et déterminer la tendance dominante (tendency), une 
distribution de fréquence relative est calculée (Charaudeau, 2005 ; Tim Peneliti Universitas Al-
Washliyah, 2025) selon la formule: 

𝑃 =
𝐹
𝑁
𝑥100% 

Où P est le pourcentage, F la fréquence d’apparition et N le nombre total d’observations. Cette 
méthode quantitative sert d’outil descriptif pour interpréter objectivement les stratégies 
syntaxiques privilégiées par le locuteur. 

Résultats et discussion 
L’analyse des discours du président Emmanuel Macron a permis d’identifier 48 occurrences de 
phrases emphatiques, confirmant le rôle clé de la mise en relief dans la rhétorique politique 
(Müller-Hauser, 1943 ; Charaudeau, 2005). Comme le montre le Tableau 1, il existe une 
différence significative dans la distribution des deux procédés syntaxiques étudiés. 

Tableau 1. Récapitulation des types de phrases emphatiques dans le discours de president Emmanuel Macron 

N° Le type de phrase emphatique Forme Fréquence Pourcentage (%) 
1 Extraction Phrase Clivée 26 54,17 

Phrase Pseudo-Clivée 3 6,25 
Construction 
Présentative 

6 12,50 

2 Dislocation Dislocation à Gauche 8 16,67 
Dislocation à Droite 5 10,41 

Total général 48 100 

L’analyse des discours du président Emmanuel Macron a permis d’identifier 498 énoncés 
contenant des tournures emphatiques. Comme le montre le Tableau 1, il existe une différence de 
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fréquence d’utilisation entre les deux types. L’extraction est le type le plus fréquent, tandis que la 
dislocation est moins fréquente. 

Les résultats montrent que l’extraction est le type de phrase emphatique le plus fréquent (72,92 
%). Cette forme est principalement exprimée par la structure « C’est… que ». Elle est utilisée par 
le locuteur pour mettre en relief un élément avec précision. 

Les occurrences d’extraction, principalement sous la forme « c’est... qui / que », servent à 
focaliser l’attention sur les enjeux bilatéraux et les valeurs partagées entre la France et l’Indonésie 
(Bienvenue, 2022). Ce procédé permet de formuler des affirmations catégoriques tout en 
structurant le message pour le public récepteur (Oven, 2013). 

Cette utilisation est illustrée par l’exemple suivant : « C’est exactement la position que vous venez 
de tenir. ». Dans cette phrase, le président utilise le présentatif « C’est » pour isoler le mot « la 
position ». L’ajout de l’adverbe « exactement » renforce cette mise en relief. Ici, la phrase 
emphatique sert à valider les propos de l’interlocuteur. Macron recourt à l’extraction pour 
confirmer que la position de son homologue est bien comprise et acceptée. 

La dislocation est moins fréquente dans les données (27,08 %). Cependant, elle joue un rôle 
important dans la structuration de la phrase. Elle consiste à placer un élément au début ou à la 
fin de la phrase, puis à le reprendre par un pronom. 

Les dislocations observées montrent une volonté de détacher les thèmes principaux (coopération, 
avenir, partenariats) avant de les reprendre par des pronoms (Gaye, 2022). Cette structure 
syntaxique dynamise le discours oral et facilite le suivi des arguments complexes par un auditoire 
international (Jubb & Rouxeville, 2014). 

Prenons l’exemple : « La France, elle ne connaît pas le double standard. ». Ici, le sujet « La 
France » est détaché en début de phrase, puis repris par le pronom « elle ». Cette structure 
permet d’attirer l’attention sur le sujet avant d’en parler. Elle permet à Macron d’insister sur l’acteur 
(« La France ») dans son discours. C’est une forme souvent utilisée à l’oral pour garder le rythme. 

La fréquence plus élevée de l’extraction que celle de la dislocation s’explique par le contexte 
officiel. La dislocation est souvent caractéristique de l’oral spontané. En revanche, l’extraction est 
une structure qui permet de définir clairement les choses. 

Le fait que le Président recourt majoritairement à l’extraction (C’est … qui…) montre qu’il privilégie 
une structure formelle. Il utilise cette forme pour affirmer des faits et être précis dans son 
message. Cela montre que dans ce discours, la clarté de l’information est la priorité du locuteur. 

En somme, l’intégration de ces tournures syntaxiques spécifiques renforce la clarté et l’impact 
persuasif du Président, tout en fournissant un matériau authentique et pertinent pour 
l’enseignement de la grammaire française avancée en FLE (Dudević, 2017 ; Khasanah et al., 
2024). 

Conclusion 
En conclusion, cette recherche a permis de constater que le président Emmanuel Macron utilise 
une variété de procédés syntaxiques pour hiérarchiser son discours, répartis en deux catégories 
principales : l’extraction et la dislocation. L’extraction, qui inclut la phrase clivée et les présentatifs, 
sert à focaliser ou à définir un élément, tandis que la dislocation sert à thématiser un sujet par 
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détachement et reprise pronominale. Les résultats montrent que l’extraction est la forme la plus 
fréquemment utilisée par le locuteur, dépassant largement la dislocation. Cette prédominance 
indique que le style oratoire présidentiel privilégie des structures formelles visant à valider 
explicitement les faits et à assurer la précision du message, plutôt que la spontanéité 
conversationnelle. Cette étude contribue ainsi à la linguistique en offrant une compréhension 
détaillée du fonctionnement syntaxique de la mise en relief dans le discours politique 
institutionnel, tout en enrichissant les ressources pour l’enseignement de la grammaire française. 
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